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«L'Europe disparaîtra-t-elle
de la scène internationale?»

LE RÉSUMÉ
Jean-Claude Juncker don-
nait mercredi son discours

sur l'état de l'Union.

Tout en égrenant les Initia-
tives de sa Commission, il a
brossé le tableau apocalyp-
tique d'une Union qui ne se

ressaisirait pas.

FR~D~RIC ROHART

Avec son air fatigué, Jean-Claude
juncker incarne cruellement l'état
de santé de l'Union européenne. Ex-
sangue, elle broie du noir et lui
aussi - même s'il tente de montrer
qu'un nouveau souille est possible
si les dirigeants de l'Europe le sou-
haitent. L'Union ne va décidément
pas mieux qu'il Ya un an, quand II'
président de la Commission avait li-
vré, en pleine crise migratoire, un
discours sur l'état de l'Europe aux ac-
cents dramatiques. Devant le Parle-
ment européen, le luxembourgeois
a répété mercredi son constat
d'alors: il n'y a pas assez d'Europe
dans cette Union, et «pas assez
d'Union. tout court.

• ((C'estcomme s'il "y avait
plus de point de rencontre
entre l'Union et ses capitales.»

L'Europe «disparaîtra-t-elle de la scène
internationale en laissant à d'autres le
soin de façonner/e mon dû», interroge
Juncker. Leséisme du Brexit ne serait
pas aussi dramatique s'il n'accen-
tuait la désunion visible des diri-
geants européens. «C'estcamme s'il
n)' avait quasiment plus de point de
rencontre entre 1Union et ses capitafes
nationales,J! Alors que la Hongrie et
la Pologne plaident pour un affai-
blissement de la construction euro-
péenne au profit des nations,
juncker appelle à «sunnollter les tra-

giques divisiollS qui sont apparues en-
tre l'Estet /'Ouest», Sur ce plan, dit-il,
«les douze prochains mois Sffi)nt déâ-
Slf5".11 tente de tracer les contours
d'une Union ambitieuse dans ses at-
tributions mais modeste dans sa

destinée: «Nous ne sommes pas les
Etats-Unis d'Europe., n'en déplaise à
Victor Hugo.

• «Nous risquons de devenir
la risée de tous.))

Alors que le grand sujet de discorde
entre les États membres reste la ges-
tion de la crise migra toire et les mé-
canismes de solidarité qui devraient
en découler,juncker concentre son
intervention sur le socio-écono-
mique. les Européens veulent des
«solutÎons concrètes., il va leur en li-
vrer. La première carte qu'il avance
est sociale: "L'Europe doit mettre l'ac-
Cent sur une économie sociale sans
dumping social.» Et la première ma-

nifestation de cette volonté est la
proposition de garantir aux travail-
leurs détachés un salaire égal à celui
des travailleurs du pays où ils sont
envoyés - rtL'Eumpe n'est pas le Far
West, c'est une économie sociale de
marché •. N'en déplaise aux pays de
l'Est qui voient une attaque dans
cette nouvelle ambition.

Juncker répète sa ligne sur les en-
treprises qui doivent «payer des im-
pôts là aù [dies font} des bénéfices» et
défend une application souple du
pacte budgétaire pour donner un
peu d'air aux gouvernements. Sans
pour autant créer "un pacte de flexi-
bilité». Il propose surtout de doubler
la durée du fonds pour les investis-

sements stratégiques, qui devrait
fournir au total «au moins 500 mil-
liards d euros d'ici il 2020».

• «Une Europe qui protège est
une Europe qui se défrnd.»

juncker annonce des initiatives
concrètes pour créer de l'emploi et
dynamiser l'économie: déployer la
5G dans toute l'Union pour 2025
générerait "deux millions d'emplois»,
et la Commission entend équiper
«chaque ville d'Europe d'un accès
inteml!t sans fil gratuit» d'ici 2020. Il
défend bien sûr la ratification de
l'accord de libre-échange négocié
avec le Canada - le meilleur du
genre selon lui: «L'Europe sera-t-elle
encorrcapable de conclure des accords

commerciaux et de proposer au
mondl! des normes éronomiques,
sociall!s et environnementales 7"
interroge-t-il, alors que la fronde
contre ce Ceta est plus vive que
jamais,

Il met sur le même plan l'accord
de Paris sur le climat, que les États
membres ne se pressent pas de rati-
fier: «Plus nous attendons et plus nous
risquons de devenir la ris€e de tous et
de perdre en crédit sur la sdne inter-
nationale.11

la question migratoire n'est plus
au cœur de son discours, mais il
plaide pour avancer dans la concré-
tisation des frontières de l'Europe:
«}eveux voir le déploiement, dès le mois
d'octobre, d'llu moills2oogardesfron-

tières. en Bulgarie, Etpour novem-
bre, annonce Juncker, la Commis-
sion va proposet un "système euro-
p€en d'informatiolls de voyage», qui
cloit déterminer qui est autorisé ou
non à venir vers l'UE.Car rmne Europe
qui protège est une Europe qui se dé-
fendll, dit-il alors que la France et lm-
lemagne veulent créer les bases
d'une Europe de la défense.

Beaucoup de choses, des choses
concrètes. Mais pour la vision de
long terme, on repassera: «La Com-
mission dessinera cettl! visÎon pour
j'avenir dans un Livre blanc qu'elle pu-
bliera en mars 2017», indique le
luxembourgeois. Dont acte.

CONTRASTE
UN DÉCONNECTÉ
FACE AUX
YOUTUBERS
Jean-Claude Juncker et les
médias sociaux, ça fait deux. Il
l'assume et en a même joué
pendant sa campagne lorsqu'il
briguait le poste de président
de la Commission: le L\Jxem·
bourgeois apparaissait dans
un clip une plume d'oie à la
main, rédigeant sur un parChe-
min le «tweet» qu'il chargeait
ensuite un collaborateur de
transmettre au monde, on
peut être de la vieille école

tout en sachant que les nou-
veaux médlas sont incon-
tournables, et Juncker s'ap-
prête à faire un nouveau pas
pour le montrer. Cejeudi ma-
tin, il va se faire interviewer en
direct sur la plate-forme vidéo
YouTube par trois «stars» du
web. Une première pour un
président de la Commission
qui prend exemple sur Barack
Obama -l'Américain s'est déjà
adonné plusieurs fois à l'exer-
cice après ses discours sur
l'état de l'union (l'autre). La
Française laetitia Birbes, qui
déd ie sa chaîne à son style de
vie écolo et au végétarisme,
l'Allemand Jonas Ems, spécia·
lisé dans la vidéo de divertis-
sement, et le polonais Lukasz
Jakobiak, qui anime un "talk-
show» dans un appartement
de 20 m2, vont donc «intervie-
wer» le Luxembourgeois.
L.:échange organisé par Goa-
gl8 et Debating Europe sera
présenté - encadré? - par une
joumaliste d'Euronews. Les
«YDutubersl! devraient relayer
des questions posées par des
internautes sur les réseaux so-
ciaux via 18hashtag #Ask-
Junc:ker. A suivre sur la chaine
YouTube de la Commission.

F.R.

Manfred Weber
Chef du groupe conservateur
(PPE) au Parlement européen

«Arrêtez le populisme de bas
étage! Assumez enfin vos
responsabilités (.••). Les diri-
geants politiques doivent
avoir des convictions, Ils doi-
vent être passiQnné$.))

Guy Verhofstadt
Chef du groupe libéral (ALDE)
au Parlement

«Arrêtons notre dépression
collective. Saisissons l'oppor-
tunité (du Brexit) pour réin-
venter l'EUrope.»
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